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400 SEMAINE RELIGIEUSE DE QUÉBEC

Bernard, au comté de Dorchester, qui a fourni cette précieuse 
recrue.

Depuis longtemps, M. l'abbé Ph. Turcotte, le si dévoué et 
si paternel curé de Saint-Bernard, souhaitait faire entrer sa 
paroisse dans le rang, et préparait le triomphe de la croix sur ses 
ouailles. Se rendant à son invitation, Mgr l’Auxiliaire allait, 
dimanche, le 22 février, jeter à ces braves gens le cri de la sainte 
croisade : Dieu le veut ! Quand on a pour patron saint Bernard, 
on ne peut rester sourd à un pareil appel à la guerre sainte.

Une centaine d’enfants de dix à quin/* ans, et environ 400 
grandes personnes sont venus, à tour de rôle, prendre place au 
pied de la croix et y faire la promesse solennelle de vivre en tem
pérants. Ce fut un beau spectacle, qui réjouit le Cœur de Jésus, 
émut d’une douce allégresse le bon curé et édifia tous les parois
siens.

Maintenant, jeune et fier bataillon de Saint-Bernard, en 
avant, sous l’œil de Dieu et près du drapeau ! Docile à la voix 
de ton chef, le curé, entraîné par le zèle de tes officiers, les mem
bres du Conseil local, les yeux bien ouverts et le cœur ardent, 
marche au combat et à la victoire !

UNEHEÜREÜBI NOMINATION

Nous avons appris, avec grand plaisir, la nomination qu'ont 
faite les autorités de l’Académie Commerciale, rue Cook, en con
fiant à notre jeune ami, si dévoué, M. le notaire Arthur Duval, 
le nouveau cours de droit commercial dont elles ont résolu d’as
surer le bénéfice à leurs élèves.

Cette fondation est un progrès dont la direction de l’Aca- 
déinie mérite d’être louée, et le choix du professeur pour cet 
enseignement nouveau fait également honneur au titulaire et à 
ceux qui l’ont distingué pour lui accorder leurs préférences.

A TRAVERS LIS BULLETINS DE LA CROIX NOIRE

Paroisse de X. — « Il n’y a qu’un endroit où l’on soupçonne 
qu’il se vend de la bière de tempérance. Les jeunes gens fré
quentent ce magasin en grand nombre. On nous dit qu’ils sortent 
de là quelquefois un peu éméchés. Nous n’avons encore aucune 
preuve ; mais nous travaillons d’une manière spéciale à connaître 
la vérité.»

Paroisse de Pintendre. — « C’est l’âge d’or de la tempérance 
ici. Le fonctionnement régulier de la Société suffit pour garder 
bien vivant le zèle de tous.

« Il nous faut toutefois combattre par le tract et la prédica
tion les préjugés dont toutes les têtes ne sont pas encore vides.»


